
e cabinet  Booz &
Company, cabinet
international de con seil
en stratégie, publie en
collaboration avec la
Cham bre de commerce

amé ricaine de Shanghai (AmCham
Shanghai) les résultats de la seconde
enquête annuelle sur la compétitivité
des entreprises en Chine « China
Manufacturing Com pe ti ti veness 2008-
2009 ». L’enquête, étendue cette année
à plusieurs chambres de commerce
internationales présentes en Chine,
révèle comment les grandes entreprises
industrielles multinationales perçoivent
l’évolution de la Chine, à la fois
comme marché intérieur et plate-forme
pour l’exportation. La réalisation de
cette enquête, qui coïncide avec les pre-
miers mois de la récession économique
mondiale, permet aussi de mesurer
dans quelle proportion la situation éco-
nomique affecte l’activité des entre-
prises en Chine.
De manière générale, si les entre-
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La Chine 
reste attractive

En dépit des difficultés
économiques, 
les multinationales
maintiennent et 
renforcent leur 
présence en Chine.
C’est ce qui résulte 
de la seconde enquête
« China Manufacturing
Competitiveness 
2008-2009 » réalisée
par Booz & Company
et l’Amcham Shanghai.

prises interrogées affirment qu’elles
traversent une période difficile, liée à
la diminution des exportations vers
les pays occidentaux et à la chute des
ventes sur le marché intérieur chinois,
elles restent néanmoins convaincues
que la Chine demeure un marché et
une plate-forme de production straté-
giques pour l’avenir.
Par ailleurs, de plus en plus d’entre-
prises projettent d’y développer leurs
activités alors qu’un nombre moins
élevé qu’en 2007 exprime sa volonté
de relocaliser la production dans des
pays à moindre coût tels que l’Inde ou
le Vietnam.
Par ailleurs, un nombre croissant
d’entreprises apparaît tirer bénéfice
des opportunités qu’offre la « dualité

chinoise », à la fois marché intérieur
et plate-forme d’exportation.

Impact de la crise 
sur les entreprises
implantées en Chine
L’enquête, qui porte sur 108 entre-
prises industrielles étrangères pré-
sentes en Chine, a été conduite au
cours de l’automne et de l’hiver 2008,
soit au début de la crise économique.
Ses conclusions indiquent que près
d’une entreprise sur deux a subi une
baisse annuelle de ses exportations de
plus de 10 % au quatrième trimestre
2008. Environ 13 % des entreprises
sondées mentionnent une chute de
leurs exportations comprise en 30
et 49 % par rapport à l’an dernier.
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Quant aux ventes réalisées sur le mar-
ché chinois, le bilan n’est guère plus
encourageant. Pour plus de 40 % des
entreprises interrogées, les ventes
sur le marché intérieur chinois ont
enregistré une chute supérieure à
10 %. Confrontées à ce contexte dif-
ficile et à l’absence de signes permet-
tant d’espérer une reprise rapide, un
tiers des entreprises déclare envisa-
ger une renégociation des prix
d’achat auprès de leurs fournis-
seurs chinois de matières premières
et de pièces de fabrication, afin de
générer des gains de coût supé-
rieurs à 10 %.
Cela se traduit par la fermeture d’un
grand nombre d’usines chinoises et
des millions de travailleurs, migrants
pour une grande partie d’entre eux,
perdent aujourd’hui leurs emplois ou
ne trouvent plus d’opportunités d’em-
bauche dans le secteur industriel.

Répondre à l’augmentation
des coûts de production
◆ En dépit de la récession écono-
mique, « faire du business » en
Chine coûte plus cher.
Pour la deuxième année consécutive,
les entreprises sondées font état d’une
hausse significative des coûts de pro-
duction (+15 % cette année contre
+10 % l’an dernier). Une grande par-
tie de cette augmentation est due aux
hausses de salaires de la main
d’œuvre chinoise (« cols blancs » et 
« cols bleus ») ainsi qu’à l’augmenta-

Méthodologie de l’enquête

La seconde enquête annuelle « China Manufacturing Competi ti -
veness » a été conduite par la Chambre de commerce américaine
de Shanghai (AmCham Shanghai), en coopération avec le cabinet

de Conseil en Stratégie Booz & Company. Entre les mois d’août et sep-
tembre 2008, 108 entreprises industrielles ont été questionnées sur
leur perception de la Chine en tant que marché intérieur et pôle de
production industriel. Cette enquête a été instituée en 2007 pour
répondre aux préoccupations des entreprises étrangères concernant le
maintien de leur compétitivité compte tenu de la hausse des coûts et
de l’intensification de la concurrence en Chine. Pour cette seconde édi-
tion, un certain nombre de questions a été ajouté afin de mieux com-
prendre l’évolution du secteur de la fabrication industrielle en Chine.
Pour prendre en compte les effets de la crise économique mondiale en
novembre et décembre, un suivi a été effectué auprès de 89 des entre-
prises initialement interrogées de façon à mesurer l'impact de la réces-
sion économique mondiale sur les stratégies poursuivies en Chine, et à
évaluer la manière dont elles jugent les mesures prises par le gouver-
nement chinois pour soutenir ce secteur.
Sur les 108 entreprises interrogées, 82 % sont des entreprises étran-
gères, 11 % sont des joint ventures entre multinationales et parte-
naires chinois, 7 % étant classées dans la catégorie « autres ». Les
entreprises sondées appartiennent aux secteurs des biens de consom-
mation, des produits industriels, de la santé et des matières premières.
Environ 40 % des entreprises interrogées ont une présence forte en
Chine qui dépasse l’implantation industrielle liée aux activités de fabri-
cation (bureaux de représentation, sièges régionaux, centres d’appro-
visionnement et centres de R&D régionaux ou mondiaux). Enfin,
L’étude est fondée sur la réalisation d’enquêtes en ligne, de visites
d’établissements et d’entretiens approfondis.

tion du prix des matières premières.
◆ L’optimisation de la production 
par la mise en place de « systèmes
Lean » et « d’optimisation des flux de
production » constitue une réponse à

l’augmentation des coûts. 39 % des
sociétés interrogées, contre 27 % en
2007, ont en effet adopté des dispo-
sitifs d’optimisation de la produc-
tion et considèrent cette approche

Trois principaux points impactant le business en Chine

Hausse
du yuan

Inflation
augmentation

des prix

Hausse
des salaires

Difficulté
de garder

les employés

Manque
d’aptitude

au lancement
de produits

Hausse
du prix

des matières

Hausse
du yuan

Hausse
des salaires

Difficulté
de garder

les employés

Hausse
des coûts

logistiques

2008200770%

30%

15%

25%

26%

25%

19%

15%

26%

11%

19%

11%
4%

4%
4%

11%

37%

20%
8%

31%

21%

11%

6%

10%

19%

3%

6%
10%

2%
8%

9%

70%

52%

34%

19%

65% 63%

35%

19% 19%

■ 3e enjeu
■ 2e enjeu
■ 1er enjeu 

©
Bo

oz
 &

 C
om

pa
ny

/A
m

ch
am

 S
ha

ng
ha

i



46

N°33 - SUPPLY CHAIN MAGAZINE - AVRIL 2009

É t u d e

comme un moyen d’améliorer leur
efficacité et de générer des économies
d’échelle. Figurent parmi les mesures
les plus souvent mises en place
depuis 2007 :
- l’optimisation de la configuration de
l’usine (41 % contre 16 %)
- la mise en place d’un système de
production et d’une chaîne logistique
différenciée par produit et par seg-
ment de marché (61 % contre 41 %)
- Une optimisation de la planification
de la production (42 % contre 23 %)
- La différenciation en fin de cycle de
production (31 % contre 16 %)
◆ Par ailleurs, l’enquête permet de
constater que les marges bénéfi-
ciaires brutes des multinationales
qui adoptent de telles pratiques
sont, en moyenne, supérieures de 
4 % par rapport aux entreprises qui
n’ont pas adopté ce genre de
mesures.
Près d’un quart des entreprises interro-
gées déclarent mettre en place des
techniques de production de pointe et
près de 50 % d’entre elles estiment que
la qualité de ces techniques de produc-
tion peut être un facteur de différencia-
tion vis-à-vis de leurs concurrents.
◆ Au-delà, les entreprises qui sont
parvenues à équilibrer leurs struc-
tures de coût renforcent, en dépit de

ou d'importer des produits unique-
ment destinés à un marché intérieur
chinois en pleine croissance. L’en -
quête révèle que le concept de 
« dualité chinoise » continue à
gagner de l’importance : 57 % des
entreprises interrogées considèrent
cette approche comme leur moteur
premier pour se développer en
Chine, contre 47 % l’année précé-
dente. Dans le même temps, la part
des entreprises interrogées qui citent
le coût de la main d’œuvre et des
matières premières comme raison
principale de leur présence en Chine
sans mentionner l’accès au marché
domestique a diminué de 50 %, pas-
sant de 22 à 11 %.
Parce qu’elles sont aussi impliquées
dans l’image du « Made in China »,
les entreprises qui poursuivent des
stratégies fondées sur la « dualité 
chinoise » se montrent particulière-
ment préoccupées par le respect des
normes de fabrication et de sécurité
en Chine. 45 % d’entre elles réfutent
l’affirmation selon laquelle le gou-
vernement chinois aurait pris les
mesures nécessaires pour améliorer la
qualité et la sécurité des produits. On
constate cependant qu’une grande
majorité des entreprises sondées sou-
haitent ardemment que le gouverne-

Actions entreprises pour limiter l’impact de la hausse des coûts

■ 3e choix
■ 2e choix
■ 1er choix 

Renforcer les contrôles internes

Passer à des matières premières
alternatives à bas coût

Eviter de répercuter les hausses
de coûts sur le client

Segmenter les ventes sur
le marché domestique

Améliorer la productivité et réduire
la dépendance de la main d’œuvre

Augmenter la qualité
de service produit

Adopter des mesures
d’économie d’énergie

Recourir à des outils financiers, pour
se prémunir des risques de change

Ouvrir de nouvelles usines 
à l’intérieur des terres en Chine

Ouvrir de nouvelles usines
en dehors de Chine

Fermer les sites industriels
en recul en Chine

Utiliser des instruments financiers
pour protéger la matière première
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20%

19%

8%

7%

4%

3%

2%

11% 16% 11%

20%

12%

12%
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2% 2%

1 2%
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8% 9%

8% 6%

8% 6%

12% 5%

5% 6%

la récession mondiale, leur implan-
tation en Chine. Sur l’ensemble des
entreprises sondées qui estiment bien
maîtriser leurs coûts, 53 % affirment
avoir des projets de développement 
de leurs capacités de production, 
29 % envisagent d’ouvrir de nouveaux
sites de production et 44 % réfléchis-
sent à investir dans la modernisation
de leurs procédés de fabrication. Cet
attachement à la maîtrise des coûts
s’avère très profitable : 27 % des entre-
prises qui estiment bien maîtriser leurs
coûts ont en effet enregistré une aug-
mentation annuelle de leurs ventes sur
le marché intérieur chinois au cours du
quatrième trimestre, contre seulement
18 % pour les entreprises qui connais-
sent des problèmes en matière de
contrôle des coûts.

Tirer profit de
la « dualité chinoise »
Les multinationales les plus rentables
sont celles qui ont su tirer parti de la
« dualité Chinoise », en adoptant une
double stratégie de vente et de « sour-
cing ». Elles devancent généralement
les entreprises qui se contentent de
profiter d’une main d'œuvre à
moindre coût pour fabriquer des
biens de consommation bon marché
destinés aux marchés occidentaux, 
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ment chinois poursuive ses efforts
pour réformer, moderniser le secteur
manufacturier et renforcer la capacité
du pays à satisfaire aux normes com-
merciales et industrielles internatio-
nales. La grande majorité des entre-
prises interrogées considère comme 
« important » ou « très important »
pour l’avenir de leurs activités en
Chine l’application des règles sur la
protection de la propriété intellec-
tuelle (73 %), le renforcement de la
formation et de la productivité de la
main d’œuvre chinoise (67 %), l’ac-
cueil des investissements étrangers
(62 %) et la stimulation de la
demande intérieure (76 %). Toute -
fois, les entreprises sondées ont
reconnu les efforts du gouvernement
chinois pour l’accès aux nouvelles
technologies, l’instauration d’un envi -
ron nement commercial favorable et le
développement durable. Mais elles
soulignent que les progrès ne sont que

très marginaux en matière de protec-
tion de la propriété intellectuelle.

Désaffection 
pour les pays à bas coûts
(Inde, Vietnam)
Les entreprises interrogées ont été
moins nombreuses à faire part de
projets de relocalisation ou de déve-
loppement de leur production hors
de Chine pour les cinq prochaines
années (10 % en 2008 contre 17 % en
2007). On constate également qu’une
proportion plus élevée d’entreprises
(28 % contre 13 % en 2007) se décla-
rent « neutres » lorsqu’on leur
demande si elles estiment que la Chine
est en train de perdre son avance
concurrentielle par rapport à d’autres
pays à faibles coûts tels que l’Inde ou le
Vietnam. Par ailleurs, l’aggravation de
la crise incite plutôt les entreprises à
renforcer leur implantation en Chine
que de relocaliser leur production : près

de 50 % d’entre elles affirment envisa-
ger de « développer » ou « développer
de façon significative » leur capacité de
production en Chine continentale au
cours des deux prochaines années.

Les grands défis du secteur
industriel en Chine
Plus de 50 % des entreprises interro-
gées estiment que la délocalisation
de leurs activités de production en
Chine s’est avérée plus difficile que
prévu. Pour 56 % des entreprises, la
plus grande difficulté réside dans le
fait d’embaucher et de conserver un
personnel fiable. Pour diminuer le
turn-over de leurs effectifs, notamment
parmi les travailleurs les plus compé-
tents, 86 % des entreprises déclarent
avoir établi des programmes de rému-
nération liés à la performance et 62 %
mentionnent la mise en place de pro-
grammes de développement et de ren-
forcement des compétences. ◆


